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Bulletin météorologique. — AOUT
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Orage lointain à l'Ouest depuis 8 heures
du matin. Sur la station depuis 9 heures.
Pluie intermittente tout le jour.

SIVEAD i>B LAC :
Du 21 août (7 heures du in.): 429 m. 750
Du 22 » » 429 m. 750

Du 2d août Température du lao : 19°

— Faillite du citojen Jequier, Jean-
Louis, époux de Zélie née Matthey, cul-
tivateur , domicilié à Môtiers , d'où il est
parti en abandonnant ses affaires. Ins-
cript ions au greffe du tribunal civil du
Val-de-Travers, à Môtiers , j usqu'au sa-
medi 20 septembre 1890, à 11 heures du
matin. Li quidation des inscri ptions devant
le tribunal , qui siégera à l'hôtel de ville
de Môtiers , le mardi 23 septembre 1890,
dès 9 heures du matio.

— Faillite du citoyen Ronchi, Fran-
çois, époux de Lucie-Lina née Leuba,
négociant , domicilié à la Coudre. Inscri p-
tions au greffe du tribunal civil de Neu-
châtel , j usqu'au samedi 27 septembre
1890, à 5 heures du soir. Liquidation des
inscriptions devant le tribunal de la fail-
lite, qui siégera dans la grande salle de
l'hôtel de ville de Neuchâtel , le samedi
4 octobre 1890, dès les 9 heures du
matin.

— Bénéfice d'inventaire de Marie-
Rénée née L'E plattenier , veuve de Gus-
tave L'Eplattenier , lingère, domiciliée
aux Geneveys s/Coffrane, où elle est
décédée le 29 juin 1890. Inscri ptions au
grefie de la justice de paix, à Cernier ,
jusqu 'au samedi 20 septembre 1890, à
5 heures du soir. Liquidation des inscrip-
tions devant le juge, qui siégera à Cer-
nier, dans l'hôtel de ville, mardi 23 sep-
tembre 1890, dès 3 heures du soir.

Extrait de la Feuille officielle

VENTES PAR VOIE D'ENCHÈRES

Vente de Bois
Samedi 23 août 1890, la Commune de

Cortaillod vendra par voie d'enchères
publiques dans le bas de sa forêt :

3150 fagots,
48 tas de perches,
15 plantes bois sec,
75 verges haricots ,
7 poteaux chêne.

Rendez-vous à 8 heures du matin à
l'entrée de la forêt.

Cortaillod , le 18 août 1890.
Conseil communal.

A N N O N C E S  DE V E N T E

On offre à vendre une vache prête
à. vêler. S'adresser à A. Udriet , à
Trois-Rods.

AUX YÉL0CIPÉD1STES
Agence de vélocipèdes anglais :

Rud ge-Cvcle and C" (Médaille d'or,
Paris 1890) ; Singer & C, à Coventry ;
Hilmann Herbert and Cooper Coventry
et Humbert and C°, London. — Acces-
soires. — Catalogue franco.

Adresse : P. -G. GÉTAZ, Place Purry
n° 3, Neuchâtel.

A vendre pour 250 francs , un beau

bassin de pressoir
en granit , 15 gerles, avec vis et acces-
soires. S'adresser à l'Asile des vieillards,
à Beauregard , Neuchâtel.

Avant de vous procurer vos provisions
de laines pour les bas d'hiver,
faites-vous soumettre leu échantillons de
laines irrétrécissables du sys-
tème D' J EGËR.

Envoi franco : 'Wagner & Stein,
Genève. (H. 5809 X.)

Mort aux PUNAISES et aux CA-
FARDS.

Mort aux RATS et aux SOURIS ;
efficace etinoHensif pour les personnes.

Nouveau procédé pour la des-
truction des gerces.

A la pharmacie FLEISCHMANN.

MM. Gustave PARIS & Ce
viennent de recevoir nn
grand assortiment de che-
mises, camisoles et caleçons
en tricot hygiénique.

Le dépuratif du sang le plus
énergique , c'est l'Essence de Salse-
pareille condensée de la

Pharmacie FLEISCHMANN.
Le flacon à fr. 1, 2 et 2.50.

BUREAUX : 3, Temple Nenf, 3
Les annonces reçues avant i heures

dn soir, paraissent
tans le numéro du lendemain.

PUBLICATIONS COMMUNALES

Commune de Neuchâtel
(Rectification des contenances)

Le Conseil communal de Neuchâtel ,
en exécution du cahier des charges pour
la vente des terrains créés au Sud-Est
de la ville , sous réserve de la ratification

du Conseil général et de celle du Conseil
d'Etat , vendra par voie d'enchères publi-
ques, le jeudi 28 août 1890, à 11 h.
du matin, dans la salle des Com-
missions, Hôtel municipal, 1er

étage, le lot n° 1 du massif B des terrains
de l'Est, soit le premier au bord
du quai, faisant immédiatement
suite au Musée de peinture.

Ce lot mesure 536 mètres carrés; il
est le plus rapproché du centre de la
ville et occupe une situation exception-
nelle au bord du lac ; il comprend : un
sol à bâtir de 245 mètres et à l'Ouest et
au Sud de ce sol un jardin d'une surface
de 291 mètres.

Sur ces 536 mètres carrés de terrain,
136 mètres seront vendus à raison de
fr. 20 le mètre (quel que soit le prix au-
quel l'échute sera accordée), et 400 mè-
tres sur la mise à prix de fr . 46 le mètre,
prix pour lequel le Conseil communal a
reçu des offres fermes.

La vente aura lieu aux conditions du
cahier des charges modifié dernière-
ment par le Conseil général , dont
il sera fait lecture avan t l'enchère et qui
peut être consulté, ainsi que le plan de
distribution du quartier , au Secrétariat
communal. Hôtel de Ville.

Neuchâtel , le SI août 1890.
Conseil communal.
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Marque déposée. pour dames de constitution faible le meilleur moyen de for- iSSfc

tifier et de rétablir rapidement sa santé est la cure da Véritable *W

i Cognac Golliez ferrugineux $
S 

Les nombreux témoignages de professeurs, médecins, pharmaciens, de même ^B?
que 16 ans de succès en attestent l'ef6cacité incontestable contre les pâles couleurs, n
l'anémie, la faiblesse des nerfs , les mauvaises digestions, la faiblesse générale l̂ p

tx ou locale, le manque d'appétit , les maux de coeur, la migraine etc. ^-.
^P n est surtout précieux pour les tempéraments faibles et maladifs chez lesquels ^^
ti l  

fortifie l'organisme et lui donne une nouyelle vigueur. — 
^^^ ^|ÏSIgÉSr* Beaucoup plus digeste que toutes les préparations ana- "̂ SK|p ^P'SS^F loçues, sans attaquer les dents. ^̂ ¦TK 

^^En raison de ses excellentes qualités le Cognac Colliez a été récompensé ^^k par 7 Diplômes d'honneur et 12 médailles. Seal primé en 1889 à Paris, Co- ^it
QH logne et Garni. — , «* ¦¦

? 
m Pour éviter les contrefaçons exigea dans les pharmacies le véritable Cognac ^Golliez de Fred. Golliez & Morat avec la marque des Deux palmiers. En ^P

à macon» de. 3S0 ** 5 &• éms
Dans toutes les pharmacies. (H 18X)

La beauté des femmes est un ornement
Par l'emp loi quotidien du

-wr Savon au lait soufré et lanoline 'w
fabriqué par Bergmann et C", àDresden ,
on obtient un teint frais et blanc. En dé-
p ôt, à 75 cent, le morceau , à la

Pharmacie FLEISCHMANN.

Tous les jours

BEURRE GBTRfFUGE
extra-fin , glacé

Au magasin de comestibles
Charles SEINET

rue des Epancheurs 8.

CORSAGES BLOUSES!
200 MODÈLES

de première fraîcheur

COSTUMES DE BAINS
CHEZ

A. DOLLEYRES

POUR MILITAIRES I
Véritables >#

CHEMISESI
du Dr J2EGER 1

qualité irréprochable. j|
EN VENTE CHEZ §

W. AFFEMANN l
11, Place du Marché , 11 *j

La «Japonaise
plume électrique de la Compagnie
Française de Boulogne-sur-mer,
est en vente chez M. Messeiller ,
libraire , seul concessionnaire à
Neuchâtel. (H. 5521 X.)
¦ i— iB iM ii miwiilïlMiiiain i—ii—M

Médaille d'or et diplôme d'honneur
aux Expositions. — Exportation dans
tous les pays du monde. — 20,000 at-
testations fin octobre 1887, pour le meil-
leur remède du monde contre les

invention du pharmacien Anton Meiss-
ner. Dans l'espace de trois jours , cet
emplâtre fait disparaître , sans douleur,
les cors aux pieds avec racine, les ver-
rues en cinq jours et le cuir des talons
dans une nuit. La douleur du cor aux
pieds disparaît , après l'app lication , au
bout de cinq à dix minutes. Ce remède,
préparé d'après ordonnance médicale
(pas de secret) , ne contient rien de nuisi-
ble. On peut s'en procurer dans toutes
les pharmacies, la boîte à 1 fr. 25. —
Dépôt général à la pharmacie JORDAN ,
à Neuchâtel.

ATTENTION !
Beurre garanti naturel et de bonne

qualité , pour fondre, à 2 fr. le kilo.
Oignons dn Palatinat, belle

marchandise, à 8 fr. 50 le sac de 50 kilos.
S'adres. rue des Moulins 21, 1er étage.

ADMINISTRATION :
PARIS, 8, boulevard Montmartre, PARIS
P4STILLES DIGESTIVES fabriquées à Vicly avec

les sels extraits des sources. — Elles sont d'un
goût agréable et d'un effet certain contre les Aigreurs
et Digestions difficiles.

DELS DE VICHY POUR BAINS.- Un ronleao pour no
bain pour les personnes ne pouvant se rendre à Vichy.

POUS ÉVITER LES CONTREFAÇONS EXIGEE SUS HORS
LES PRODUITS LA

MARQUE DE LA COMPAGNIE.
Dépôt à Neuchâtel : Chez Messieurs

Et. ibrdan, A. Bourgeois et Ch. Fleisch-
man n, pharmaciens ; à Fleurier, chez E.
Andreœ , pharmacien.

RAISIN
nouveau

Au magasin de Comestibles
Charles SEIBÎTEX

rue des Epancheurs 8.

RAISINS! RAISINS !
du Piémont , blancs, très doux , 5 kilog.,
5 fr. 50 contre remboursement.

U. WURMLY , Lngano.
A vendre du miel extrait, garanti

absolument pur , à fr. 1 la livre, chez J.
Keller, professeur , Fahys 19.

Dépôt au magasin de M. PANIER , rue
du Seyon.

BIJOUTERIE k
HORLOGERIE Ancienne Maison

ORFÈVRERIE JBAHJAQUET k Cie.
f Bfap ebeii dam tom ]ei genres Fondée en 1833

rZToBÏN
SMCCeese-at

Maison dn Grand Hôtel «In Lac
1 l NEUCHATEL .,



GRAND MAGASIN
DE

C H A U S S U R E S
PONTARLIER

79, Grande-Rue — Maison Houdarl

Pour cause de cessation de commerce,
M. Bignon vendra toutes ses marchandi-
ses, telles que : chaussures, fournitures
pour cordonniers , fils et cordonnets , ai-
guilles pour machines à coudre, tiges de
bottes et bottines ; outillage pour cordon-
niers, etc , etc.

Toutes ces marchandises seront ven-
dues avec grand rabais.

MAGASIN à REMETTRE
S'adresser soit à M. Bignon , soit à

M. Blondet , clerc de notaire , liquidateur ,
les deux à Pontarlier.

A. VEIVl>ItE
un beau et jeune perroquet parlant. Au
même endroit une balance à plateaux,
presque neuve, avec ses poids. S'adres-
ser rue des Moulins 21. ler étage.

Très important !
Tous les jours arrivage de beurre

frais des Montagnes, garanti lre qualité
à 2 fr. 50 le kilo. S'adresser rue des
Moulins 21, 1er étage.

VÉLOCIPÈDES AH&LAIS

Viennent d'arriver :
Bicyclettes depuis . . . fr. 315

jusqu 'à . . . fr. 462
Facilités de paiements contre sérieuse

garantie.
Se recommande,

H. LUTHI, coutelier.
Pour visiter le magasin, 4, ruelle du

Port 4, s'adresser à la Coutellerie Jacot ,
rue du Temple-Neuf 15.

FONTLUCE

15 Feuilleton âe la Feuille MfeMttel

PAR

LÉON DE TINSEAU

Dès que la chose fut possible, Fontluce
s'échappa et courut au télégraphe, qui
était fermé en l'honneur du dimanche. Il
ne lui restait plus qu'à se promener mélan-
coliquement au bord de la mer, ce qu 'il
fit , enviant le bonheur des nuages qu 'un
vent tant soit peu mêlé de pluie chassait
vers le nord , peut-être sur les bois de
Melun ! Comme la pluie augmentait sans
que sa tristesse diminuât, il se rabattit
du côté de la ville et passa devant l'é-
glise où l'on chantait vêpres. C'était le
cas d'user de nouveau du remède qui lui
avait réussi le matin ; il entra, mais au
lieu de le faire pleurer, l'orgue lui mit
les nerfs en si piteux état que ses voisins
se reculèrent doucement, épouvantés
par cet inconnu qui serrait les poings,
gonflait les joues et fronçait les sourcils,
au lieu de chanter le Magnificat. Enfin
l'on sortit, et Fontluce alla se placer sur
le chemin de l'organiste pour lui dire son

Reproduction interdite aux journaux qui n'ont
pu d* traité avee M. Calmann-Mtj, éditeur, i
PariJ.

fait et se plaindre de sa musique, de
même qu'il se serait plaint à son phar-
macien que sa quinine ne coupait plus
la fièvre. Ce furent les expressions dont
il se servit.

— Bon ! répondit le vieillard en sou-
riant. Vous voulez que je vous guérisse,
au hasard, sans vous avoir tâté le pouls
et fait tirer la langue ! Il doit y avoir du
nouveau depuis ce matin ?

— Il y a une lettre que j'ai reçue et
qui m'inquiète fort.

— Soucis d'argent?
— Non , hélas !
— Alors, j e devine. Un homme de

votre âge, ayant sa mère auprès de lui,
ne peut être mis dans l'état où vous êtes
que par une lettre de créancier ou par
une lettre de l'enamorala . Or ce n'est
pas le créancier qui vous écrit. Donc !...
Allez, jeune homme, on vous écrira de-
main d'une encre diflérente, et vous ou-
blierez votre mauvaise humeur d'aujour-
d'hui. La donna é mobile !

— Monsieur et cher maître, fit Ber-
trand avec un peu de hauteur, j 'ignore
votre expérience en matière de créan-
ciers. Mais, sur l'autre question, j 'ai lieu
de croire que vous en êtes resté aux
amourettes d'artiste. Mon cas est plus
grave , malheureusement !

A ces mots le vieillard s'arrêta court
et le sourire très fin qui éclairait son vi-
sage disparut subitement. Il dit en ser-
rant avec force le bras de son compa-
gnon:

— Que Dieu vous préserve, qui que

vous soyez, des amourettes d artiste que
j 'ai connues !

Tandis que cet homme étrange pro-
nonçait lentement ces paroles, d'une voix
plus basse, le marquis fut frappé de son
regard, devenu tellement jeune que les
cheveux blancs tombant le long des
joues semblaient être un déguisement
d'emprunt.

— Pardonnez-moi, fit Bertrand. Si j 'o-
sais, je dirais : Pardonnons-nous , car nous
nous sommes fait du tort mutuellement.
Il y a des peines dont on est fier comme
d'un honneur, et que l'on ne [Jeut sup-
porter de voir dépréciées, en quelque
sorte, dans le ju gement des autres.

— Tiens ! dit le musicien, vous avez
trouvé avant moi la phrase que je cher-
chais. Vous êtes comme mon violon. Je
pense, et c'est lui qui parle. A propos,
venez chez moi ; il faut que vous con-
naissiez mon meilleur ami , ou plutôt mon
seul ami.

— Qui sait ? répliqua Fontluce, la main
tendue. Peut-être que vous en aurez
deux, à l'avenir .

Jamais des mains plus loyales ne se
rencontrèrent , mais le vieillard ne pou-
vait parler. II pressa le pas, baissant la
tête, avec de grands soup irs qui mon-
traient seuls son émotion. En peu de mi-
nutes, ces deux hommes si singulière-
ment rapprochés furent à la barrière du
petit jardin , tout embaumé déjà de l'o-
deur des violettes. La porte de la maison
se referma sur eux et, toujours sans mot
dire, le maître du logis fit entrer son

compagnon dans une pièce assez vaste
mais fort nue, où se voyait, sur une
table , un violon au manche tout usé.

Le musicien jeta son chapeau et, d'un
large mouvement de la tête, secoua la
crinière blanche qui lui donnai t l'air d'un
lion. Mais c'était , en ce moment, le lion
blessé qui se retire à l'écart pour laisser
saigner sa plaie. Déjà l'instrument vibrait
dans ses mains, sans qu 'il eût prononcé
même une parole , comme si la parole
eût été impuissante pour exhaler ce qui
bouillonnait en lui : la passion de l'art et,
sans doute, une autre passion, moins
heureuse.

Tout en jouant , il marchait à grands
pas, et son auditeur, confondu d'étonné-
ment, oubliait tout pour écouter cette
plainte sombre, ardente, parfois aiguë
comme le cri arraché par une blessure
rouverte. Ce virtuose inconnu , semant les
notes autour de lui dans sa marche dés-
ordonnée, faisait songer alors à ces noires
machines qui s'élancent à travers la
nuit , laissant sur leur passage une pluie
rouge de tisons brûlants.

Mais, d'une minute à l'autre, le rythme
changeait. A l'emportement de cette fou-
gueuse douleur succédait une lassitude
accablée ; puis des appels tendres vi-
braient , souvenir de joies passées pour
ne plus revenir. Et , tour à tour, on sen-
tait dans cette âme passionnée l'effort
douloureux vers la résignation, l'amère
moquerie de soi-même, le calme et l'ou-
bli implorés comme une grâce, obtenus
comme un bienfait de l'art sublime.

Enfin le violon se tut et 1 artiste sem-
bla s'éveiller d'un songe en face do son
auditeur .

Il était confus, inquiet , ainsi qu'un
homme qui craint d'avoir trop parlé pen-
dant son sommeil. Il déposa son instru-
ment, essuya son front baigné de sueur
et dit , d'une voix haletante qui paraissai
ne point appartenir à cet être puissant :

— Je vous demande pardon de m'être
laissé voir dans un de mes accès.

Puis, avec un sourire mélancolique, il
ajouta :

— Il est vrai que c'est vous qui l'avez
causé en me parlant de mes amourettes.
Rudes amourettes que celles-là , j eune
homme ! Ce sont elles qui m'ont enterré
ici, depuis trente ans, loin du monde ci-
vilisé où j 'aurais pu me faire une place.
Et me voilà , devenu vieux avant l'âge,
sans famille, sans fortune et sans nom,
tout cela pour les yeux d'une femme et
par ma folie ! Voilà, si je ne me trompe,
un exemple fait pour vous. Puisse-t-il
vous servir, et ne perdez pas même une
heure de votre jeunesse en des chagrins
destinés, sans doute, à passer p lus vite
que les miens.

A ces mots, Bertrand se sentit si fort
indigné qu 'il oublia du coup l'admiration
qui venait de le clouer au sol durant un
quart d'heure.

— J'espère bien que ma peine finira,
mais je ne l'entends pas comme vous !
s'écria-t-il. Avec l'aide de Dieu, la femme
que j'aime sera mienne un jour. Tant

"D ATC en cercles, sapin et foyardi
«J"XO à la boulangerie des Parcs
n° 12.

APPARTEMENTS A LOUER

Un logement de quatre chambres et dé-
pendances, situé au 2me étage ;

Un logement de quatre chambres et dé-
pendances, situé au 3me étage ;

Un logement de deux chambres, cuisine
et bûcher, situé au 3me étage ;

sont à louer pour de suite ou pour Noël
prochain et situés au soleil levant et
au centre de la ville.

S'adr. à J.-Albert Ducommun,
agent d'affaires, rue du Trésor 9,
à Neuchâtel.

Dès maintenant
le 1" étage de la maison Evole n° 17, 6
chambres et dépendances. S'adresser à
M. Borel-Courvoisier, rue du Musée.

A louer, dès maintenant ou
pour plu» tard, ensuite de cir-
constances imprévues et à des
conditions avantageuses, un ap-
partement de 4 pièces, chambre
de domestique et dépendances,
situé à la rue des Terreaux. —
Exposition au soleil. Eau et gaz
dans la maison. S'adresser à
l'étude Convert, notaire, rue du
Musée n° 7.

Une jeune fille du canton de Berne
bien élevée et très recommandabl e, cher-
che, dans une famille bourgeoise , une
place pour aider aux travaux du mé-
nage. On désire un bon traitement plutôt
qu'un fort gage. S'adresser Ecluse n° 33,
au plain-pied .

ON CHERCHE
pour une fille de 16 ans, bien élevée, qui
voudrait se perfectionner dans le fran-
çais, une place d'aide dans tous les tra-
vaux du ménage ou comme bonne d'en-
fants. S'adresser pour renseignements à
M Breithaupt , hôtel du Faucon , à Neu-
châtel.

Une fille parlant les deux langues dé-
sirerait se placer de suite comme cuisi-
nière ou pour faire un ménage soigné.
S'adresser rue du Neubourg 10, 2e étage.

96 Une jeune fille demande une place
comme aide dans un ménage, pour tout
faire, dans une bonne famille. S'adresser
au bureau de la Feuille d'avis qui indi-
quera .

DEMANDES DE DOMESTIQ UES

99 On demande, de suite, un domes-
tique travailleur, fort et robuste, pour
travaux de distillerie et campagne. Inutile
de se présenter sans de bons certificats.

S'adresser au bureau du journal qui
indiquera .

ON DEMANDE
une servante propre et active, pou-
vant diriger un ménage et aimant les
enfants. S'adr. au bureau du journal. 98

On demande une bonne expérimentée,
aimant les enfants et connaissant le ser-
vice de femme de chambre. Case 354,
Neuchâtel.

On demande une personne de toute
confiance pour faire le service d'un mé-
nage soigné. S'adresser Place des Halles
n° 1, au magasin.

ON DEMANDE
dans une très bonne famille de Bienne,
une bonne parlant français et allemand ,
et ayant fréquenté de bonnes écoles.
Bon gage. Références exigées. Adresser
les offres sous chifire G. fi. 99, à l'expé-
dition de la feuille d'avis.

On demande, pour une famille de
quatr e personnes, une fille propre, ac-
tive, sachant faire une bonne cuisine et
connaissant parfaitement le service d'un
ménage soigné. S'adresser à « Surville »,
Parcs n° 11.

On demande une fille sachant bien
cuire, et connaissant tous les ouvrages
d'un ménage soigné. Inutile de se pré-
senter sans de très bons certificats.

S'adresser à Mme Geppert , Ecluse 5,
Neuchâtel.

BATAILLON N" 19
A BEVAIX

Chemises et camisoles
système du Dr JJEGER, ga-
ranties pure laine, à des
prix très avantageux

CHEZ

Paul FAVRE , négociant
à BEVAIX.

O R FEVRE RJE CH R ISTOFLE I
EXPOSITION UNIVERSELLE DE 1889 COUVERTS CHRISTOFLE

DEUX A R G E N T.  » SUR M É T A L  BLANC
PD AN H C  D D I Y H  Sans nous pr éoccuper de la concurrence de prix qui ne peut nous être f aite qu'an détriment deunAIIL/o • RIA ia Qualité , nous avons constamment maintenu la perf ection de nos produits et sommes restas

i « «norme ne cn DPinnc MÈles au principe qui a f ai t  notre succès :LA mARPEj E N BRiQUE Donner le meilleur produit au plus bas prix possible.
ÉÇSrfïiSj p our éviter toute conf usion dans l'esprit de l'acheteur, nous avons maintenu également :
fC/C /fv?? l'unité de qualité,
^^*

,*MJ celle 
que 

notre exp érience d' une industrie que nous avons créée il y a quarante ans, nous aipgvïïçSî ! démontrée nécessaire et suff isante.
KSïHIISHII j La seule garantie p our l'acheteur est de n'accepter comme sortant de notre Maison que les

Y »™ C H R I S T O F L E  "m"'" ! obj ets p onant ta marque de f abrique ci-centre et le nom CHRISTOFLE en toutes lettres.
Seules garanties pour l'Acheteur. | CHRISTOFLE & O*.

LOCATIONS BS¥ER$£S

A louer , pour le 24 décembre prochain ,
Ecluse 32, un chantier avec écurie et
fenil. S'adresser pour les conditions à
l'Etude Wavre.

Pour Noël prochain
Grand local bien éclairé et pou-

vant servir à diverses industries ou
comme entrepôt , est à louer à Corcelles.
S'adresser à Trembley, sur Peseux.

ON DEMANDE A LOUER

Un Allemand cherche chambre et
pension pour le mois de septembre.
S'adresser S. R. 10, poste restante, Ge-
nève.

Un étudiant cherche une chambre avec
ou sans pension dans le canton de Neu-
châtel. S'adresser à W. Herrmann, phil.,
Zollbruck, Berne.

Deux dames cherchent à Corcelles ou
à Peseux un appartement de 3 chambres
exposées au soleil , avec jouissance d'un
j ardin , à un ler ou 2me étage.

Adresser les offres à Mme Estrabaud
à la Cure du Locle.

OFFRES DE SERVICES

Une Fribourgeoise, bien recommandée,
sachant faire un bon ordinaire , cherche
une place pour tout de suite. S'adresser
chez Mme Andrié, Chavannes 1.

Une cuisinière cherche une place dans
une bonne famille ou dans un pensionnat
en ville. Bons certificats. S'adresser à
Mlle A. Knôrr , au Château de Fenin.

Une jeune fille désire une place pour
femme de chambre.

S'adresser chez Schlub, charcutier ,
Temple-Neuf n" 16.

Joli appartement à louer , Place Purry
n° 3, 3me étage. S'y adrebser.

A louer , pour St-Jean prochaine, les
magasins occupés par M. Rœslin , Place
du Gymnase et rue St-Honoré 5. Pour
les renseignements, s'adresser au loca-
taire.

Dès le 1er septembre, logement de
trois chambres, cuisine, etc. S'adresser
ruelle Dublé n° 1.

A louer un logement de 3 chambres
et dépendances , rem's à neuf ; eau sur
l'évier . S'adresser épicerie Reymond,
Ecluse.

A louer, pour Noël prochain , pour
cause de décès, un bel appartement au
1er étage, de 5 pièces et dépendances.

Un autre appartement au 4me étage,
de 5 pièces et dépendances , bien exposé,
au soleil ; vue des Alpes.

Au besoin , l'on pourrait faire un seul
appartement de 10 pièces dans le quar-
tier de l'Est.

S'adresser à l'Etude de M.J Juvet,
notaire.

A louer, dès maintenant ou pour plus
tard , un appartement de 3 chambres et
dépendances, dont deux, le cas échéant,
pourraient être louées pour bureau, au
1" étage, rue de l'Hôp ital n° 3.

S'adresser au magasin Porret-Ecuyer.

CHAMBRES A LOUER

A louer, à la rue des Moulins , une
chambre non meublée et indépendante.

S'adr. à J.-Albert Ducommun,
agent d'affaires, rue du Trésor 9, à Neu-
châtel.

A louer une chambre meublée, aveo
pension. Rue Pourtalès 8, 3me étage.

Chambre meublée à louer, ainsi qu'un
local. S'adresser Coq-d'Inde 24,1er étage.

A louer une chambre pour un coucheur,
rue du Bassin n° 3, au 2me étage.

Jolie chambre à louer, au 1er étage,
pour un monsieur rangé. Ecluse n° 21.



On demande , pour le commencement
de septembre , une bonne cuisinière.
S'adresser au magasin de bijouterie , Place
Purry n° 9.

On cherche, pour tout de suite, une
fille forte et robuste comme fille de cui-
sine. S'adresser Hôtel du Soleil.

OFFRE S 4 DEM AN DE S D EMPL OI

Un homme consciencieux, d'un cer-
tain âge, communier d'ici , bien connu
depuis 45 ans , s'offre comme commis-
sionnaire , pour garder une maison , ou
autre emp loi. S'adresser par écrit à
Hlle Richard , au magasin , rue du Trésor.

Un établissement industriel de la
Suisse française demande , pour fin août,
nn j eune

employé- comptable
connaissant l'allemand et le français.
Adresser offres et prétentions sous les
initiales P. 9367 L., à l'agence de pu-
blicité Haasenstein & Vog ler , à Lau-
sanne , avec bonnes références.

Je demande uu bon démonteur ou
remonteur.

Ed. FAURE,
Cortaillod.

^FRTT^PTT R ®a demande, pour
uliulluiJ.uU.rA tout de suite , un bon
ouvrier ainsi qu 'un apprenti sertisseur de
moyennes. Ouvrage suivi . S'adresser
-chez M. Ch. Gonseth , Côte n° 3.

Une fille parlant l'allemand et le fran-
çais, ayant déjà servi dans uu magasin,
cherche à se placer comme demoiselle
de magasin, avec occasion de se perfec-
tionner dans le français . A défaut , pour
faire tout le ménage, dans une bonne
maison. S'adresser à M. Alf. Perrenoud ,
laitier , Petit Pontarlier , Neuchâtel.

DEMANDE
Une Soleuroise demande , pour l'hiver

prochain , de l'ouvrage chez une tailleuse,
à Neuchâtel ou ses environs. Certificats
à disposition. Offres à Rodolphe Mosse,
à Soleure. (Ma. 3009 Z.)

APPRENTISSAGES

Une maison de commerce de la place
«demande un apprenti de bonne famille,
ayant terminé ses classes. Adresser les
•offres case postale n° 180, Neuchâtel.

Demande d'apprenti
Un jeune homme de 15 à 16 ans, dé-

sirant apprendre la chapellerie feu-
tre et paille, est demandé à la Cha-
pellerie française, rue de la Treille 7.

que ce jour ne sera pas venu , je ne sau-
rais être heureux.

Là-dessus, pour la première fois de sa
vie, le pauvre garçon raconta son histoire
et versa ses angoisses dans l'oreille d'un
ôtre humain. Le récit fut long et, quand
il s'acheva, le jour avai t tellement baissé
que les deux amis ne s'apercevaient p lus
guère. Tout confus d'avoir été prolixe à
ce point , le visiteur se leva pour prendre
congé.

— Revenez demain , dit le vieux musi-
cien en le reconduisant. Nous parlerons
d'elle encore. Mais ne saurais-je point
votre nom ?

— Je suis le marquis de Fontluce.
Dans l'ombre on entendit une plainte

sourde, suivie, après un court silence, de
ces mots :

— Prenez garde de ne point vous
heurter à quel que meuble , comme je
viens de faire.

La porte se referma et l'artiste se
trouva seul. Au lieu d'allumer sa lampe,
il prit encore une fois son violon et, de
nouveau , les échos de la pièce vibrèrent
d'une mélodie puissante. Mais à cette
heure, c'était l'amour qui chantait , l'a-
mour jeune, enthousiaste, rayonnant,
plein d'espoir , débarrassé de toute con-
trainte ; l'amour tel que, trente ans plus
tôt , le vieillard d'aujourd'hui l'avait
chanté , avec la folie de l'art et de la
jeun esse, aux oreilles d'une femme... qui
ne pouvait être à lui !

(A tuitrt.)

§e désirerait
placer de suite , comme apprenti-pâtis-
sier ou cuisinier , un jeune homme de
15 l/3 ans , très intelligent. Adresser les
offres et conditions , aux initiales G. M. 14,
poste restante, à Genève. (Hc.5778X.)

AVIS DIVERS

JOLIIONT, près CERLIËR
Dimanche 24 août , OUVERTURE

DU RESTAURANT dans l'immeu-
bie récemment construit par la Société
par actions.

But de promenade agréable, connu par
ses charmants points de vue , tous acces-
sibles au public.

Boissons réelles et mets froids à dis-
position.

La soussignée se recommande,
Veuve WEBER, aubergiste.

Jacques KISSLING
travaillant comme ouvrier relieur Ter-
reaux 5, 2me étage, Neuchâtel, se re-
commande à ses amis et connaissances
pour de l'ouvrage.

— Ouvrage soigné. —

RENTRÉE DES CLASSES
Reliure solide de livres

de classes.

PENSION
Une famille sérieuse, dont la dame est

institutrice, prendrait quelques jeunes
gens ou jeunes filles en pension. Air très
salubre, bains à proximité. Leçons à
volonté et prix très modérés.

Les meilleures références à disposition.
S'adresser à Weber-Ellenberger, à

Walkringen.

CAISSE D ÉPARGNE
DE NEUCHATEL

y 
La Direction désirant pouvoir mainte-

nir longtemps encore à 4 °/0 le taux
d'intérêt qu 'elle bonifie à ses déposants,
et cependant élever une barrière à l'af-
fluence des fonds qui recherchent un
emp loi aussi rémunérateur, a décidé,
dans sa séance du 13 mars 1890, de
réduire, à partir du 1er janvier 1891, à la
somme de fr. 3000 le capital d'un
déposant productif d'intérêt.

En conséquence , elle invite tous les por-
teurs de livrets dépassant ce maximum
à se présenter, munis de leurs titres ,
soit au bureau central à Neuchâtel , ou
chez MM. les correspondants dans le
pays, pour retirer, d'ici au 31 décembre
1890, le surplus de fr. 3000, attendu qu 'à
partir du 1" janvier 1891, il ne sera
plus bonifi é d'intérêt sur ces excédants .

Afin de faciliter à sa clientèle le repla-
cement des sommes qu 'elle aura à se
faire rembourser, la Caisse d'E pargne
tiendra à sa disposition des obliga-
tions du pays de fr. lOOO,
3 '/» %» au cours du jour aveo
intérêt couru.

La Direction profite de cette occasion ,
pour rappeler au public que les comptes
de déposants décédés ne sont autorisés
qu'autant qu 'ils sont soumis à un usufruit ,
et que tous les livrets de personnes
défuntes en dehors de cette condition ,
doivent être présentés au remboursement,
dans l'année qui suit le décès, la Direc-
tion étant en droit de suspendre le service
des intérêts sur les livrets de cette caté-
gorie.

Neuchâtel , le 11 juin 1890.
Ee Directeur.

Le soussigné avise les personnes ané-
miques, auxquelles les médecins con-
seillent de boire du lait de chèvre et de
respirer l'air frais de la campagne,
qu 'elles trouveront ce qu 'elles désirent
chez

J. BISSIG, Landeron.

Dimanche 24 août

DANSE PUBLIQUE
dès 3 h. après midi

31, Rue des Moulins, 31
— Bonne réception. —

Daniel LOUP,

NOUVELLES POLITIQUES

Angleterre
Dans la nuit de lundi, à Stewartstown,

les catholiques et les orangistes en sont
venus aux mains. La lutte entre les deux
partis a duré une heure. Les fenêtres de
trente maisons habitées par les catholi-
ques ont été brisées, l'école catholique a
été très endommagée.

Italie
Les ministres des finances et de la

guerre ont approuvé, au point de vue
financier et militaire, une demande de
concession pour un chemin de fer de
Chiavenna à la frontière suisse.

Malgré les mesures de police, les ma-
nifestations irrédentistes se .succèdent à
Borne. D'autres ont eu lieu à Milan . En-
fin , la Tribuna annonce qu'à Castrocaro
(Toscane), à la suite de troubles sérieux,
un combat a eu lieu entre les manifes-
tants et la gendarmerie. Il y a eu plu-
sieurs blessés.

Samedi, une troupe d'environ cent
personnes, armée de vieux fusils, est par-
tie de Castrocaro et s'est dirigée vers
l'Apennin pour entrer en Autriche. Bien
que l'éloignement de la frontière permette
d'être rassuré sur les conséquences de
cette expédition , des détachements de
troupes ont été envoy és dans les défilés
de la montagne.

Serbie

Le ministère serbe a adressé à Vienne
une note déclarant que la prohibition de
l'exportation des porcs serbes à destina-
tion de l'Autriche-Hongrie équivalait à
une rupture unilatérale du traité de com-
merce. Si les réclamations de la Serbie
ne sont pas prises en considération, elle
ne se tiendra plus pour liée par le traité.

— A Pirot , on a arrêté un couple de
tziganes qui étaient porteurs de plusieurs
dessins des retranchements construits au
printemps dernier, lorsqu'un nouveau
conflit semblait imminent entre la Serbie
et la Bulgarie. A Nisch et à Pirot, on se
plaint beaucoup, du reste, depuis quel-
que temps, de la présence d'agents et
d'espions bulgares.

Bulgarie
Un journaliste a été condamné à 25

coups de fouet pour un article contre M.
Stambouloff.

Maroc
Le sultan du Maroc a tourné inop iné-

ment au nord , prenant à revers les re-
belles. Il leur a livré bataille et il est
resté vainqueur. Il a coupé quatre-vingts
têtes, ce qui a produit un grand effet
moral sur les Berbères,

Afrique
D'après les dernières conventions di-

plomatiques et les ententes à peu près dé-
finitives des grandes puissances entre
elles, le continent africain se trouve au-
jourd 'hui ainsi partagé :

La France a un million 800,000 kilo-
mètres carrés, auxquels il y a lieu d'a-
jouter un peu plus de trois millions de
kilomètres soumis à sa sp hère d'influence
ce qui fait un total de cinq millions de
kilomètres. L'Allemagne a sous son au-
torité plus ou moins effective deux mil-
lions de kilomètres. L'Angleterre trois
millions. Une dizaine de millions appar -
tiennent aux autres puissances ou cons-
tituent , comme le Maroc, des états indé-
pendants.

Comme l'Afrique a à peu près vingt-
huit millions de kilomètres carrés, il reste
donc huit millions de terres inoccupées ,
situées en majeure partie dans le désert
du Sahara ou dans celui qui est au sud
du Congo.

Uruguay
Des avis de Montevideo font prévoir,

dans l'Uruguay , des événements aussi
graves que ceux qui viennent de troubler
la République Argentine. L'agitation est
provoquée par des causes semblables ,
c'est-à-dire par une crise financière qui
a amené la dépréciation du papier, une
spéculation excessive en valeurs fonciè-
res et l'obligation où s'est récemment
trouvé le gouvernement ' de décréter le
cours forcé des billets de la Banque na-
tionale.

Ces nouvelles sont confirmées par un
correspondant du Times. Il constate dans

HENNIEZ -LES-BAINS (Va ud)
Ouverture du 1" juin au 30 septembre.

Eau alcaline lithinée , souveraine contre le rhumatisme, la goutte, les maladies
chroni ques, de l'estomac, des intestins, du foie, des reins, de la matrice, le diabète,
l'anémie et les affections nerveuses.

Coteau verdoyant , abrité de la bise. Sentiers ombragés, cours d'eau . Luxu-
riantes forêts à 50 mètres des bains. Vue étendue, air salubre.

La position des bains permet de se rendre en peu de temps sur le terrain des
grandes manœuvres et de la revue des troupes. (H. 9344 L.)

Pour tous renseignements s'adresser au Dr BOREL.

PHOTOGRAPHIE JEAN ROSSI
NEUVEVILLE-VIS-A-VIS DE LÀ GARE -(AncT=r &JlT&u>1

Sur demande, on se rend à domicile dans tout le canton de Neuchâtel, pour
vues de maisons, intérieurs et Pensionnats, groupes de familles, ouvriers, noces et
sociétés, portraits de bébés et de personnes décédées, reproductions d'objets d'arts
et industriels, etc. — Tirage et leçons de photographie pour amateurs.

L'École de M"e JUNOD
recommencera le 3 septembre, Orangerie
n° 2. Prière de s'inscrire du ler au
3 septembre.

Un étudiant fréquentant l'Aca-
démie de Neuchâtel trouverait
pension, logis et blanchissage
gratis dans une institution de
jeunes gens de la ville; il n'au-
rait qu'à consacrer quelques-
unes de ses heures à l'établis-
sement sans nuire à ses études.
Adresser les offres par écrit,
au bureau du journal, sous les
initiales A. G. T. 88.

CALLIGRAPHIE
Appelé à Neuchâtel dans un pension-

nat pour un cours d'écriture, le profes-
seur Petoud pouvant disposer de quel-
ques heures, en profitera pour ouvrir un
nouveau cours en cette ville.

Prière de s'inscrire de suite à la pape-
terie Memminger , rue de l'Hôpital. Les
cours commenceront lundi 18 août cou-
rant.

ÉTAT - CIVIL
^

DE NEUCHATEL
Promesse de mariage.

Antoine-Edmond Losey, employé, Fri-
bourgeois, et Sophie-Léa Dubief, cuisi-
nière, Française ; les deux domiciliés à
Neuchâtel.

Naissances.
18. Caroline, à Dominico-Roberto In-

trozzi , maçon, et à Elise née Schwab.
18. Louise - Blanche, à Paul -Antoine

Monti , maçon, et à Louise née Jacquemin .
18. Elisabeth - Antoinette, à Charles -

Henri Borel, horticulteur, et à Cécile-
Berthe née Nicolet.

19. Frida, à Gottfried Berger , boucher,
et à Marie-Anna née Hachen.

Décès.
18. Elisabeth-Louise Rubin née Jacot-

Guillarmod, ménagère, Bernoise, née le
4 décembre 1848.

20. Louise-Sophie née Crisinel, épouse
de Défendante-Séraphin Macchi, née en
1840.

Marché de Neuchâtel , 21 août 1890
De Fr. a Fr.

Pommes de terre, les 20 litres, 80 1 —
Haricots en grains » 1 — 70
Pois » 180 2 -
Prunes . . . .  » 280 4 -
Choux la pièce, 10
Choux-fleurs . . » 20
Carottes . . . .  le paquet, 05
Oignons . . . .  la douzaine, 30
Œufs . . . . la  douzaine, 85 90
Raisin . . . .  le demi-kilo, 50
Abricots . . .  > 50 70
Beurre en livres, le demi-kilo, 1 50

• en mottes, » 1 30
Fromage gras, le demi-kilo, 1 10 1 20

• mi-gras, » 80 90
» maigre, » 60 70

Viande de bœuf, » 85
» de veau, » 95 1 —
» de mouton, » 95 1 —

Lard fumé, » 1 —
» non-fumé, » 85

Foyard . . . .  le stère, 13 —
Sapin • 9 —
Tourbe, les 3 mètres cubes, 16 — 18 —

IJ'emplatre contre les cors
aux. pieds, les verrues et les
durillons du pharmacien A. MEISSNER
(honoré d'une médaille d'or, d'un diplôme
de mérite et 20,000 attestations de ceux
qui ont obtenu guérison), agit d'une ma-
nière sûre, efficace , sans douleur et sans
danger. — Sans concurrence comme qua-
lité. Dans toutes les pharmacies au prix
de 1 fr. 25 la boite. — Dépôt général :
pharmacie JORDAN, â JYeu -
eltàtel. (Voir awo annonces.) 4

Le magasin et atelier de cou-
ture de Mm" Wyss-Theiler, rue des
Moulins n° 24, est transféré à la même
rue n° 23.

SOCIÉTÉ ANONYME
DE Là

FABRI QUE Ë PAPIERS
DE SERRIÈRES

Assemblée générale des actionnaires
Messieurs les actionnaires de la Fabri-

que de pap iers de Serrières sont convo-
qués en assemblée générale ordinaire , le
jeud i 25 septembre 1890, à 3 heures
après midi, au siège de la Société à Ser-
rières. MM. les actionnaires sont rendus
attentifs à l'article 15 1er al. des Statuts
ainsi conçu :

« L'assemblée générale se compose
» des actionnaires qui, dans les quinze
» jours avant l'assemblée générale, ont
» déposé au siège de la Société soit leurs
» titres d'actions, soit un récépissé de
» leurs titres émanant d'un établisse-
» ment de crédit public ou privé. » -

Conformément à l'art. 641 du Code
fédéral des Obligations, MM. les action-
naires sont informés que le bilan , le dé-
pouillement du compte de Profits et
Pertes, ainsi que le rapport des commis-
saires-vérificateurs seront mis à leur dis-
position , au siège social , durant les huit
jours avant l'assemblée générale.

Ordre du jour :
1. Rapport du Conseil d'administration ;
2. Rapport des commissaires-vérifica-

teurs ;
3. Approbation des comptes et fixation

du dividende ;
4. Nomination d'un administrateur (art.

24 des statuts) ;
5. Nomination de deux commissaires-

vérificateurs ;
6. Propositions individuelles.

Serrières , le 14 août 1890.
Le Conseil d'administration.

A19 A A A A  FRANCS sont à placer
I L l I  III il I par fractions , sur signa-
I l l l  j  ture de commerçants ou

tlU U j UUU propriétaires solvables ,
établis eu Suisse. Ecrire au Comptoir fran-
çais, 92, r. Legendre, à Paris, (HC. 5792x.)

Chevaux et voitures à louer
Alfred PATTHEY

— T É L É P H O N E  —

Changement de domicile
Les bureaux de

MM. Fritz LAMBELET et Ce
négociants en

pierres fines et diamants,
sont actuellement situés à l'Evole , mai-
son SANDOZ , vétérinaire.

Entrée : Rue de la Balance n" 2.

M™ ZIMMERMANN
à BROUGG (Argovie)

reçoit toujours des filles en pension. Vie
de famille, surveillance active et soins
affectueux sont assurés. Envoi de pros-
pectus sur demande. Bonnes références
dans la Suisse française.

On désire trouver, à Neuchâtel même,
une famille dans laquelle on recevrait
pendant les mois d'hiver une jeune
demoiselle dont la santé délicate réclame
beaucoup de soins et un entourage
agréable. Adresser les offres par écrit
sous chiffres V. V. 89, au bureau de la
Feuille.



l'Uruguay une violente irritation popu-
laire, qui a grandi sourdement contre le
président de la République, M. Herrera
qui a succédé au général Tajès , et qu'on
accuse, comme M. Celman, de malversa-
tions ou d'actes irréguliers. M. Herrera
n'est au pouvoir que depuis le mois de
mars, et c'est depuis cette date que sont
survenus les embarras de la Banque na-
tionale.

NOUVELLES SUISSES

Militaire. — La course avec marche
tactique faite dans l'Oberland par l'école
de recrues des régents à Lucerne s'est
effectuée dans d'excellentes conditions ot
n'a été signalée par aucun incident. Le
vénérable colonel Bindschiidler, com-
mandant de l'école, a pris part à la
course. Malgré ses 73 ans, ce beau vieil-
lard a toujours été en tète de la troupe ,
partout où elle a été, marchant du même
pas, et dans les instants de halte restant
debout , appuy é seulement sur le pom-
meau de son épée dans cette attitude que
lui connaissent bien tous ceux qui ont
servi sous ses ordres.

— En raison de la neutralité de la
Suisse, le département militaire fédéral a
été chargé par le Conseil fédéral d'invi-
ter les autorités cantonales de police à
interdire et à empêcher les lâchers de pi-
geons par des sociétés ou des représen-
tants de l'étranger, et d'inviter les com-
pagnies de chemins de fer à prêter leur
concours dans la mesure de leurs moyens
pour que cette interdiction puisse être
efficace.

Exposition intercantonale de petit bétail ,
à Lausanne. — Le dbmité d'organisation
de cette exposition , qui aura lieu les 23
et 24 septembre, nous prie d'informer le
public que les délais d'inscription sont
prolongés jusqu 'au 5 septembre pro-
chain.

BERNE . — Une société anonyme bâloise
a acquis pour 2,600,000 fr. l'établisse-
ment des bains du Gurnigel (à 6 lieues
de Berne). Elle a ouvert une souscri ption
d'actions. Déjà à la fin du premier jour
(lundi passé) la souscription a atteint le
double de la somme nécessaire.

L'établissement sera agrandi . Il a été
vendu par M. le conseiller national Hau-
ser.

— Le Jura bernois raconte le fait sui-
vant :

Lundi soir, vers 8 h., M. Aimé Sauoy,
accompagné de son fils et de son petit-
fils, se promenait au Villeret. Un peu au-
dessus de cette localité , ils firent la ren-
contre d'un velocemen, M. Feutz , bras-
seur ; celui-ci, étant agacé par un chien ,
descendit de son vélo, sortit un revolver
de sa poche et visa l'animal qui aboyait
continuellement. Le coup partit , mais au
lieu de toucher le chien , c'est M. Sauoy
qui fut blessé à un doigt de chaque main ;
il tenait celles-ci au dos , c'est ce qui ex-
plique comment les deux mains ont été
blessées.

SOLEDRE . — L'orage de mardi soir a
cause d'énormes dégâts dans tout le Jura
soleurois, en particulier à Granges, Sel-
zach, Gunsberg, Seewen, Thaï , Dor-
nachberg.

Grêlons gros comme des œufs de
poule. Les tuiles et les vitres sont détruites
par milliers. Récoltes abîmées.

UHI . — La 4e liste des dons pour l'é-
rection d'un monument à Guillaume Tell
se monte à fr. 31,960.

CHRONIQUE NEUCHATELOISE

Rassemblement de troupes. — Les bat-
teries neuchâteloises 10 et 11 se réunis-
sent aujourd'hui à Colombier pour tou-
cher le matériel. Le détachement se ren-
dra samedi par chemin de fer à Thoune.
Le train passera à 2 h. 15 en gare de
Neuchâtel.

Instruction publique. — Le nombre
exact des institutrices et maîtresses d'ou-
vrages qui fréquentent les cours normaux
d'ouvrages à l'aiguille dont nous parlions
hier, est de 62. Aux deux demoiselles
dont nous avons donné les noms et qui
dirigent les cours , il faut ajouter Mlle
Marie Berlin, de là Chaux-de-Fonds.

Les cours dureront jusqu 'au 20 sep-
tembre.

LOCLE. — Un triste accident vient de
plonger dans la douleur une honorable
famille du Locle, qui se trouvait en séjour
à la campagne, à Pouillerel. Mardi 19
août , vers 1 h. après midi , un jeune gar-
çon de 8 ans et demi , jouant auprès d'une
citerne remp lie d'eau, est tombé dedans
par suite de la rupture d'une p lanche
pourrie qui la recouvrait. Un autre en-
fant plus jeune , qui se trouvait avec lui ,
est venu de suite appeler au secours à la
maison de ferme située à quelque dis-
tance. Mais comme il s'écoula environ
vingt minutes avant qu'on ait pu retirer
le noyé qui par surcroit venait de dîner ,
tous les soins qu'on lui prodigua furent
inutiles : il avait cessé de vivre. Le déses-
poir des parents est impossible à décrire.

LES TRAVAUX MANUELS A BALE.

Bâle, août 1890.
Monsieur le rédacteur ,

L'exposition de travaux manuels, re-
marquable à plus d'un titre, qui , ven-
dredi dernier, clôturait le VI0 cours nor-
mal , a été sans contredit la p lus intéres-
sante en son genre qui ait encore eu lieu.

Il est vrai que Bâle, qui depuis sept
années déjà , a pris l'initiative en intro-
duisant les travaux manuels à l'école,
offrait aux instituteurs accourus de toutes
les régions de la Suisse , des ressources
exceptionnellement avantageuses pour
l'étude de cette question , en même temps
que les directions de professeurs distin-
gués, formés par l'expérience à un en-
seignement méthodique, rationnel et pra-
tique.

Cette exposition , superbe dans son en-
semble, a fort intéressé les connaisseurs
et témoignait de la part des participants
au cours, d'un esprit laborieux , énergi-

que et persévérant. Elle comprenait les
travaux de la sculpture, de cartonnage,
de la menuiserie, ainsi que les belles col-
lections finlandaises , suédoises, danoises,
achetées à l'exposition universelle de
Paris, grâce à un subside fédéral , par la
Société suisse des travaux manuels.

Dans la première section se trouvaient
des assiettes, des coffres, des écritoires ,
des cassettes, etc., fort proprement scul p-
tés en général. Ici, le dessin d'ornement
se livre aux combinaisons les p lus fan-
taisistes qui révêtent sous le ciseau et le
burin , une forme pal pable destinée à
plaire avant tout. Quels jolis exercices !
et à quelles charmantes compositions l'i-
magination peut conduire ! Pendant les
longues veillées d'hiver , voilà une fruc-
tueuse récréation pour les garçons ingé-
nieux!

La seconde section était formée d'un
amoncellement de boîtes , corbeilles , ca-
dres-p hotographiques, carnets, porte-
feuilles , livres reliés de tous les choix et
de toutes les couleurs. Ici, l'exactitude ,
la délicatesse, la régularité, le coup d'oeil,
une ri goureuse propreté sont indispensa-
bles et c'est un enseignement bien pré-
cieux que celui qui peut atteindre à
d'aussi remarquables résultats.

Dans la troisième section : la menui-
serie, ce travail manuel par excellence,
qui réclame l'activité de l'être tout en-
tier et qui possède à la fois tous les avan-
tages des autres enseignements manuels.
Un étalage considérable de portes-man-
teaux , équerres, gaines, boîtes , salières,
« farinières », plateaux à desservir , bancs,
tabourets , boîtes à lettres, montraient à
l'envi aux visiteurs , des faces bien unies,
des ajustages et assemblages irréprocha-
bles pour le p lus grand nombre.

C'est là qu 'on pouvait constater l'ap-
plication judicieuse d'une méthode rigou-
reusement graduée et tout à fait ration-
nelle, qui pourrait bien être adoptée par
toutes les écoles manuelles suisses. Tan -
dis que les Danois et les Suédois s'atta-
quent directement à la confection d'ob-
jets les plus divers , que les Français ac-
cordent p lutôt leur préférence aux exer-
cices continuels , les maîtres de Bâle,
s'insp irant des princi pes pédagogiques,
se basent sur quel ques exercices fonda-
mentaux qu'ils app liquent à la confec-
tion d'objets usuels. Un objet quelconque
se fabrique d'après les mêmes princi pes
que celui qui le précède dans la série ,
mais présente toujours une nouvelle diffi-
culté à vaincre; celle-ci est préalable-
ment exp liquée et résolue dans un exer-
cice préparatoire. De cette manière l'é-
lève peut exécuter sûrement son travail.
Tous les objets se rattachent ainsi les
uns aux autres et le dernier résume les
exercices étudiés précédemment.

Tel est de même, un cours de géomé-
trie rigoureusement progressif , avec les
axiomes comme bases.

Les systèmes français et suédois heu-
reusement combinés ont donné, comme
on le voit , une méthode pratique dont
l'exposition a mis en évidence les excel-
lents résultats et la collection des objets
de bois ne faisait point mauvaise fi gure
du tout à côté des collections étrangères.

Bâle, cette année, a donc fai t ressortir
une fois de plus l'incontestable utilité de
l'enseignement des travaux manuels ;
elle a communiqué à 83 instituteurs le
fruit de ses recherches et de son expé-
rience: espérons que l'école suisse en
saura bénéficier au grand profit de la
population , de l'industrie nationale et de
la prosp érité croissante de notre cher
pays. H.

SHROfêlQUE LOCALE

La Musique militaire donnera ce soir
un concert au pavillon de musique.

Courses d'Yverdon.
Les courses de chevaux organisées par

la Société pour l'amélioration de la race
chevaline dans la Suisse romande, ont eu
lieu hier à Yverdon. La pluie de la veille
avait un peu détremp é la piste, mais le
soleil est heureusement venu remettre
les choses en état.

Le publie et les partants étaient sensi-
blement moins nombreux que les années
précédentes. Il faut l'attribuer a la proxi-
mité des manœuvres de division et de
brigade et au fait que beaucoup de che-
vaux et d'écuyers qui avaient coutume
de fréquenter notre turf étaient hier
préoccup és ou déjà retenus par le ser-
vice militaire.

Rien de notable d'ailleurs , sauf l'appa-
rition d'un amateur bookmaker dont les
propositions alléchantes paraissaient ne
pas rencontrer d'écho auprès de notre
public peu habitué à ce genre de pari .
Espérons que cette innovation ne s'accli-
matera point.

Le retour des courses était des plus
pittoresques , et toute la vill e si animée
que ce bon Pestalozzi , généralement si
tranquille au milieu de sa p lace, a sans
doute eu des distractions et oublié les
deux enfants qu 'il instruit pour regarder
avec étonnement le cercle de sportsmen.
qui l'entouraient pour l'admirer.

M. F. DuPasquier , à Neuchâtel, a
remporté le 1er prix (100 fr.) au saut
d'obstacles, ainsi que le 3m8 prix (75 fr.)
au Cross country .

M. Ed. Opp liger, à Neuchâtel , a obte-
nu le 2°" prix (100 fr.) à la course plate
au galop.

CHRONIQUE DE L'ETRANGER

— Un vol important a été commis la
nuit dernière dans la bibliothèque munici-
pale de Rouen. 200 médailles d'or et plu-
sieurs manuscrits d'un prix inestimable
ont été enlevés.

— En France, le cyclone a causé des
désastres terribles dans la Dordogne,
dans l'Eure-et-Loir, dans la Seine-et-
Oise, de Dreux à Mantes. A Dreux , une
vingtaine de maisons ont été détruites ,
une dame a été tuée. A Brissard, à 20 ki-
lomètres de Dreux, 22 maisons ont été
renversées. A Epone (Seine-et-Oise),
3000 arbres, chênes et peup liers ont été
renversés, plusieurs maisons lézardées
ou découvertes.

Le cyclone a fait des ravages considé-
rables à Saint-Claude (département du
Jura) ; beaucoup de maisons se sont
effondrées dans cette ville et huit per-
sonnes auraient été écrasées. De nom-
breuses toitures ont été emportées et
toute la ville haute est anéantie. Le télé-
grap he est coupé. Le clocher de l'église
de Viry a été renversé.

— Dans sa dernière réunion, qu'elle a
tenue mercredi matin, la Société helvéti-
que des sciences naturelles a voté des
crédits pour le mesurage du glacier du
Rhône, à la suite d'un intéressant travail
de M. Buohner, professeur à Berne, sur
le climat de la période glacière.

Après un banquet d'adieu, a eu lieu la
clôture officielle du congrès. La fin de la
journée a été consacrée à une visite des
installations de Davos.

La fête a été favorisée par un temps
magnifique et a eu une réussite complète.

— Une loi votée par les autorités de
New-York contre l'usage trop hâti f du
tabac interdit aux jeunes gens au-dessous
de seize ans de fumer la cigarette , soit
dans les rues, soit dans les lieux publics
en général. Cette mesure entrera en vi-
gueur le 1er septembre prochain. Le
« City Counoil > de là ville de New-York
a ordonné au département de police, à
la date du 13 juin , d'appliquer stricte-
ment la loi.

Il y aurait de bonnes raisons, en Eu-
rope, pour imiter les Américains sur ce
chapitre.

— Le docteur Stehvag, le célèbre ocu-
liste, a raconté le fait suivant qu 'il tient
a-t-il dit , de l'empereur dom Pedro du
Brésil lui-même : L'empereur se tourmen-
tait de l'absence d'un grand hôpital à
Rio. Ses ressources personnelles ne lui
permettaient pas d'en entreprendre la
fondation à ses frais , et il n 'était pas par-
venu à décider les riches à souscrire.
L'idée vint alors à dom Pedro de décer-
ner des titres pour arriver à ses fins. Il
imagina d'accorder à tout homme, moyen-
nant une certaine somme, la faculté d'ac-
quéri r le droit de s'intituler comte, vi-
comte ou baron. Il n'a fallu par suite de
cette combinaison que peu de semaines
pour peup ler la capitale d'une fournée
de nobles et amasser un capital suffisant
pour établir un hôpital dans des condi-
tions grandioses. L'édifice étant construit,
l'empereur y fit p lacer l'incription sui-
vante : Vanitas humana Miseriœ humanœ
(la vanité humaine à la misère humaine).

— L'aéronaute Lachambre étai t parti
lundi à quatre heures du soir de Nancy
dans le ballon Fort-de-France avec huit
passagers, dont les peintres Priant , Royer
et Bergeret correspondant de l'Illustra-
tion. Il a atterri à sept heures à Oppen
(Prusse rhénane), où M. Purnot , proprié-
taire du château et descendant de Fran-
çais réfugiés en Prusse après l'édit de
Nantes, vint à leur rencontre et leur
offrit l'hospitalité que les voyageurs,
pressés de rentrer déclinèrent.

M. Purnot les reconduisit jusq u'à Metz
où ils furent consignés au buffet de la
gare, jusqu'au dépar t du train de Nancy.
A Novéant le commissaire les soumit à
un interrogatoire sommaire. Les voya-
geurs sont rentrés en bonne santé à Nancy
mardi à 9 heures du soir.

Le seul incident extraordinaire du tra-
jet fut le passage au-dessus de Sarrelouis
vingt minutes avant l'atterrissement à la
hauteur de sept cents mètres. La ville ne
présentait aucune animation , les remparts
étaient déserts. Subitement on entendit la
sonnerie de la trompette et l'on vit sortir
une petite couleuvrine escortée de sol-
dats, qui tira. Les passagers furent un
instant émus. M. Riant jeta hors de la
nacelle, les bâches, la vaisselle, etc. Au-
cun (projectile n'atteignit le ballon qui
remonta à 950 mètres. Les passagers
comptèrent vingt coups tirés à intervalles
réguliers. Le ballon n'avait arboré aucun
drapeau.

— Dimanche soir, une retraite aux flam-
beaux a été organisée à Kissingen en l'h on-
neur deTes-chancelier. Le maire de lavi!le
a adressé un discours au prince Bismarck ,
émettant le vœu que sa visité à la ville
de Kissingen se renouvelle encore pen-
dant de longues années. M. de Bismarck
a porté un vivat à la prospérité de la
ville.

M. de Bismarck a rendu visite au duo
d'Edimbourg, qui vient d'arriver à Kis-
singen pour y faire une cure.

— Le Truih annonce que Guillaume II
a ordonné de frapper une médaille com-
mémorative de l'acquisition de Héligo-
land. Sur l'un des côtés sera gravé le
portrai t de l'empereur ; l'autre représen-
tera une vue à vol d'oiseau de l'île, sur-
montée d'une Germania tenant le dra-
peau allemand. L'incription : « Acquisi-
tion de Héligoland , le 9 août 1890 » sera
gravée sur la médaille d'argent ou de
bronze de la grandeur d'un double florin.

— Un cas de choléra asiatique a été
constaté hier dans l'East-End de Lon-
dres.

Un nommé Robert Teigh, arrivé di-
manche de Calcutta, à bord du Duke of
Argyle, a été transporté à l'hôpital dans
un état désespéré. Les médecins ont été
unanimes à affirmer qu 'il était atteint du
choléra asiatique.

LE VOYAGE DE L'EMPEREUR GUILLAUME n.

Il y a eu lundi à Narva une revue de
40.000 hommes.

Les troupes étaient réunies à 11 heu-
res pour la revue. Une demi-heure après
ont paru les grand-ducs, les princes, les
duchesses Marie Pawlowna et Elisabeth
Feodorowna. A midi sont arrivées l'im-
pératrice et la grande-duchesse Xénie,
suivies de près par le tsar et l'empereur
Guillaume. Les souverains ont été reçus
aux acclamations de la foule.

Après le service divin , l'empereur
d'Allemagne a le premier baisé la croix;
puis sont venus le tsar , l'impératrice et
les hauts personnages présents.

La revue s'est terminée par le défilé
des troupes, après quoi les souverains et
leurs invités ont visité le camp, où le
tsar a bu à la santé du régiment de
Préobrajenski.

Au déjeûner qui a suivi la revue, le
tsar a porté un toast à l'empereur d'Al-
lemagne, puis à l'empereur d'Autriche,
dont c'est aujourd'hui la fête. Guillaume
II a porté un toast, en russe, au tsar. Au
dîner d'hier, Guillaume II occupait la
place à droite de l'imp ératrice. Ce matin ,
avant la revue, Guillaume a fait présent
à Leurs Majestés d'une superbe voiture
de chasse.

Monsieur Lavanchy, professeur, et sa.
famille font part à leurs amis et connais-
sances de la perte de leur cher petit

LUCIEN,
décédé à Dombresson , le 20 août , à l'âge
de 5 mois.

Monsieur Séraphin Macch i et ses cinq
enfants, Madame Macchi et famille, à
Borgosesia (Italie), les familles Grisinel,
Guinibel , Hob, Dessemontet et Billod, ont
la douleur de "faire part à leurs amis et
connaissances de la perte cruelle qu'ils
viennent d'éprouver en la personne de
leur chère épouse, mère, bellé-fille , sœur,
belle-sœur et parente,
Madame Louise MACCHI née GRISINEL,
que Dieu a retirée à Lui , le 20 août, à
l'âge de 50 ans, après une pénible maladie.

L'enterrement, auquel ils sont priés
d'assister, aura lieu samedi 23 courant , à
1 heure.

Domicile mortuaire : Hôpital de la Ville.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

AVIS TARDIFS

Der Gottesdienst der deut—
schen Kîrch - Genieînde von
Saint - Biaise ivird niiehsten
Sonntag 34. August,ausnahms-
weise um 2 Uhr anstatt S '/„ Uhr
abgehalten.

LA RÉUNION ANNUELLE
DES

ÉGLISES INDÉPENDANTES
de Neuchâtel

Saint-Biaise et Lignières
aura lieu , Dieu voulant , le dimanche
24 août , à 2 heures et demie, à la Prise
Gaudet , sur Hauterive.

On chaulera dans les Hymnes du Croyant.
En cas de mauvais temps, réunion air-

Temp le de Saint-Biaise , à 3 heures.

Rassemblement de Troupes
On demande à acheter 150 litres

de lait par jour , pour les bataillons 22
et 23 qui seront cantonnés à Saint-Biaise
et Cornaux , du 26 août au 2 septembre.

S'adresser au capitaine C. Zumbaeh ,
bataillon 23, à Saint-Biaise.

On préfère traiter avec un seul four-
nisseur.

SERVICE JK POSTE S
Des réparations nécessitant le dép la-

cement momentané du Bureau postal
dit de Transit , à lai gare de
Neuchâtel , l'Administration des Pos-
tes a l'honneur d'informer le pub lic qu 'elle
se verra , à son grand regret , obligée de
fermer , dès lundi 25 courant et jusqu 'à
nouvel avis, le guichet de consignation
et affranchissement de cet office.

Une boite aux lettres , app li quée à la
façade Sud de la gare, remp lacera , tem-
porairement , celle du bureau en répara-
tions.

Neuchâtel , le 21 août 1890.
Direction du

IV"1" arrondissement postal.

Le docteur HENRI DE
M0NTM0LLIN, Évole 5, est
absent.


